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les fondements de cette doctrine, il faudrait les regarder, rnalgré
l'indifférence des siècles postérieurs, comme les premiers pare"ts
de la science moderne. De plus, comme il est incontestable qu'iî
n'ont parlé d'atomes et de premiers éléments que pour se débar-
rasser de la création et de la spiritualité de l'âme, il faudrait bien
reconnaître au front de la science naissante la tache originelle de
l'athéisme et du matérialisme. On montrerait sans doute que la
souillure n'est qu'accidentelle, et qu'elle a été rachetée par la
suite. Mais il n'en faudrait pas moins attribuer à ces triste"
erreurs la gloire d'avoir provoqué le premier pas dans la carrière
du progrès.

Heureusement pour l'honneur le la science, il n'y a entre les
deux doctrines, l'ancienne et la moderne, qu'une ressemblance
trompeuse. En parlant ainsi, nous ne voulons pas dire seulernent
que tout le mérite appar1ient ici aux modernes, parce qil'
démontrent ce que les an'ciens se contentaient de conjecturer ai
hasard. Non, il ne s'agit point d'un de ces cas où la simple co"'
jecture a réellement rencontré la vérité, comme par exemple, surle fait de la rotation de la Terre autour de son axe. Dans le ca
actuel de la théorie atomique, la thèse et la démonstration Sot
également modernes. Nous ne pouvons mieux préciser la diffé
rence que nous voyons entre les deux théories, qu'en citant nu
exemple fort, curieux où, malgré la ressemblance extérieure la
plus singulière, personne ne sera tenté de coifondre la décotiverte
moderne avec la rêverie ancienne.

Nous avons sous les yeux un petit volume à la fin duquel se
trouve cette note : Acheué d'imprimer le 12. iour de Feurier 16oe-
de l'Imprimerie de Ozée Seigneuré (1). Voici le comumence1nen
du titre : " Recreations mathematiques. Composées De plIsieur,
Problemes, plaisans et facetieux, d'Arithmétique, Géonlée
Astrologie, Optique, Perspective, Mechanique, Chymnie, et d'latres
rares et curieux Secrets: Plusieurs desquels n'omnt jamais esté
nmrimez." A la page 110, sous le titre: Probleme 74, 011.5

voyous une figure gravée sur bois, représentant les vingtar1
lettres de l'alphabet raugées autour d'un cercle. Au centre de ce

1) Ce volume publié à Ronen, "chez Charles Osmont, rue aux Juifs prsPalai," Wes qultune troisième ditio, ave additions, d'un ouvrage aro'ce, 
0publié d'abord en 16&4, "au Pont -- Mou oa," par le pure Jean LenrCCejesuite lorrain. 

ValM. Terque n a ignalé. ls lM6, ce bizarre précurseur du tlégraphe e aEu l8C&, le P. Timoteo J3ertelli, barnabite, euî a comulcéý l'istoire bibliua4dophique, dans le Bulletino du Pce B. Boncoinpagni. Ou trouvera te résDut 6 ).ce travail dans un article <le M. Gilbert (Rerue catholique de Louvain, lars 1 eAvant le P. Leurechon, Porta et le naturaliste brugeois Ansehne goèce:Boodt (ans sa Gemnmarumw et lapidumn historia, 1609) avaient parlé de cette ý ailrience imaginaire, et le P. Strada, (dans ses Prousiotnes lcademicoe, 1617), ladécrite en vers latins digues de Lucrèce.


